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II est possible de constater que pendant plusieurs siěcles la Saxe et la 
Bohéme s'influencerent réciproquement beaucoup sur la plan culturel, mais 
aussi sur le plan politique. Alors que dans la premiére partie de cet exposé 
on montrait comment la Saxe, en tant que patrie de la Reforme, avait envoyé 
pendant le 16e siěcle plusieurs pasteurs et instituteurs en Bohéme, cette 
deuxieme partie traite du mouvement contraire: au 17e siěcle des centaines 
d'instituteurs et de pasteurs durent laisser la Bohéme et trouvěrent asile en 
Saxe et en Lusace. 

Par suite de la forte influence de la Saxe et du nombre de pasteurs luthé-
riens qui de Saxe avaient été envoyés en Bohéme, une grande partie de ce 
pays était devenue protestante durant le 16e siěcle. En 1555, se fondant sur 
la Paix d'Augsbourg, Ferdinand I en tant que seigneur de Bohéme expulsa 
les religieux évangéliques, Sans cependant obtenir un grand succěs, car plu­
sieurs nobles s'etant dejä fait protestants continuěrent ä faire venir des pa­
steurs luthériens, sans tenir compte du mandát imperial. Enfin en 1608 la 
majoritě protestante des états de Bohéme obtint de Rodolphe I I la Lettre 
de Majesté qui garantissait aux luthériens la liberté de religion. Les Habs-
bourg succédant ä Rodolphe confirměrent cette Lettre de Majesté, de sorte 
que c'est seulement la bataille de la Montagne Blanche qui donna le signál 
de la persécution des protestants. 

Un grand nombre des pasteurs et instituteurs expulsés connurent une de-
stinée tragique. Ils ne purent pas touš étre accueillis en Saxe et en Lusace, 
et beaucoup vécurent dans une grande pauvreté. Cependant la Saxe regut 
gráce aux réfugiés un apport important d'intellectuels hautement cultivcs, 
ce qui lui permit, sur le plan culturel, apres la Guerre de Trente Ans, de 
se relever plus rapidement que d'autres; la Bohéme, par contre, s'appauvrit. 

G E O R G R I T S C H E L , I N S T I T U T E U R E T P A S T E U R 
U N R É F U G I É D E B O H É M E D A N S L ' A N G L E T E R R E D E 
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Georg Ritschel fut un des nombreux protestants qui, chassés de Bohéme 
durant la Guerre de 30 Ans, se réfugiěrent en Angleterre. 

II naquit le 13 Février 1616 d'une famille de paysans ä Deutschkahn (dans 
le district d'Aussig) en Bohéme du Nord. En 1633 il s'inscrivit ä la faculté 
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de philosophie de l'universite de Strasbourg, qui était alors considcrée comme 
le centre privilégié des protestants de Bohéme et de Moravie. Sa formation, 
reposant toute entiere sur la physique aristotelicienne, influenca toute son 
oeuvre. Aprěs que la Bohéme eut été recatholicisée, il était devenu impossible 
ä Ritschel, qui avait embrassé la foi protestante, de revenir dans sa patrie. 
II n'est pas encore certain qu'il ait été ä Oxford en 1641, mais sa presence 
ä La Haye, Amsterdam et Leyde en 1641/42 a pu étre prouvée. 

La rencontre avec Johann Rave (1642), qui par la suite participa ä l'etablis-
sement des bases de l'instruction publique en Prasse, fut d'une grande impor-
tance pour la formulation de la méthode pédagogique de Ritschel et l'elabo-
ration de ses concepts ďéducation. Par 1'intermédiaire de Rave il entra en 
relations avec Comenius et Samuel Hartlib. II travailla pour Comenius, qui 
voulait publier un ouvrage didaktique et encyclopédique, ä la partie méta-
physique du projet. Cela le conduisit en Angleterre; ainsi sa presence ä Ox­
ford en 1646 peut étre démon trée. Des difficultés financiěres 1'empécherent 
de terminer ses travaux métaphysiques, ainsi que certains désaccords avec 
Comenius, qui trouvait son exposé trop détaillé et ďune disposition trop 
enchevětrée pour servir de manuel ďintroduction. 

Ritschel fit alors imprimer lui-méme son travail souš le titre „Contempla­
tiones Metaphysicae". Bien que l'oeuvre s'en tint strictement ä la tradition 
aristotelicienne, Ritschel n'en a pas moins été influencé par la pensée de son 
temps. Son livre semble avoir éveillé peu ďintérét en Angleterre, fut cepen­
dant accueilli en Allemagne avec enthousiasme, ce qui prouve le lien spirituel 
de Ritschel avec le continent. 

Afin de s'assurer les moyens de vivre, il accepta le 29 Aout 1648 un poste 
de directeur ďune Grammar School a Newcastle, oú il semble avoir eu beau­
coup de succěs. Sa conception religieuse ä 1'époque n'est pas claire. 

En juillet 1657 il décide de laisser 1'école et prend une fonction de prédi-
cateur ä Hexham, non loin de la. II n'est dit nulle part qu'il fut ordonné 
comme presbytérien, mais en 1661 avec la parution de son deuxiěme livre 
„Dissertatio de Ceremonii Anglicanae", il prend ouvertement position pour 
1'église anglicane. Durant ses derniěres années ä Hexham, jusqu'ä sa mort 
en 1683, il écrivit encore plusieurs oeuvres qui ne nous sont malheureusement 
pas parvenues. 

UN P R O C E S C R I M I N E L D E V A N T LE T R I B U N A L 
M U N I C I P A L - DE K L E I N S E I T E A P R A G U E EN 1773 

P R É S O M P T I O N S E T C E R T I T U D E 

Werner Hülle 

En automne 1773 le tribunál municipal de Kleinseite ä Prague aurait con-
damné ä mort dans la matinée un voleur évadé de Saxe, mais commué dans 
i'aprěs-midi cette peine en quatre ans de prison. L'annulation du jugement 
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